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Lu sur l'album d'un vieux
beau, resté dans l'impénitence
du célibat:

" Les femmes qui ne veulent

pas qu'on sache leur âge, ou-
blient toujours qu'on a su l'âge
qu'elles avaient."

Une charmantejeune fille de.
mandait, un jour, de sa voix la
plus douce, à M. des Oursons,
ta raison qui le faisait recher-
cher l'isolement:

-Mademoiselle, répondit le
descendant d'Alceste, c'est que
je suis plus accoutumé à mes
défauts qu'à ceux des autres.

A la séance d'hier de l'Aca-
démie des sciences morales et
politiques, M. Frédéric Passy a
lu un mémoire intitulé: l'Art
de s'ennuyer.

-Inutile d'ajouter,nous man-
de un de ses collègues, que le
talent du lecteur a su faire par-
tager cet art à tout l'auditoire.

Un de nos amis traverse le
boulevard Montmartre et, mal-
gré toutes ses précautions, il se
laisse frôler par la roue d'un
fiacre.

-Faites donc attention, lui
crie sévèrement le cocher... il
ne tenait 9 u'à moi de vots écra-
ser.

Un monsieur très gros, en ga-
gnant son fauteuil d'orchestre,
écrase l'orteil d'un spectateur
assis.

-Oh! pardon, dit-il... je vous
ai fait mal?

-Au contraire, monsieur, ré-
pond la victime avec un sourire
amer, et en lui montrant son
pied: veici l'autre !...

Un homme de lettres disait
à un jeune amateur qui envoie
des échos dans un journal:

-Mais à quoi peut-on recon-
naître vos échos, puisque vous
ne les signez pas ?

-On! rien de plus facile,
.-her maître. Tous les meilleurs
sont de moi !

L'examinateur, gravement, à
un élève à la barbe naissante:

-Comment se forme un cer-
cle ?

-En adressant d'abord une
demande à M. le préfet de po-
police.

Maurice Donnay est présenté
à une vieille dame au tympan
quelque peu rebelle.

-Monsieur. fait la dame,
j'admire beaucoup vos ouvra-
ges...

Donnay esquisse un salut et
s'éloigne.

Alors, se penchant vers sa
voisine, la vieille personne re-
prend :

-Et moi qui le croyais bos
su !,..

M. de Cadinaux, député des
Trois-Charentes, n'est pas pour
les oraisons funèbres. Il prétend

que ces paroles tombales com-
promettent la dignité des obsè-
ques

-Aussi, ajoute-t.il, coni?7t
de lui, en matière de conclu-
sion, je veux qu'on m'enterre
sans commentaire.
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Vous Sentez-Vous
Fvaible et épuisé? C'est parce que votre
sang est impur. Autant B'attendre a
ce que la salubrité d'une ville soit
parfaite avec de l'eau sale et un drainage
défectueux, comme de s'attendre à ce
qu'une pièce de mécanique, comme la
charpente humaine, soit en bon ordre
avec un sang impur circulant mème
dans les plus petites veines. Savez-vous
que chaque goutte de votre sang passe à
travers le cour et les poumons toutes les
deux minutes et demie; et que, sur son
passage, elle ait les os, les muscles, la
cervelle, les nerfs et les autres solides
et les autres fluides du corps? Le sang
est le grand nutritif, ou, comme l'appelle
la Bible,

"La Vie du Corps."
Est-il donc étonnant, alors, que si le
sang n'est pas pur et parfait dans ses
vaisseaux, vous souffriez d'aussi In.
descriptibles symptômes?

La Salsepareille d'Ayer est à cent
coudées au dessus de tout autre Alt6.
ratif et de toutes autres Médecines
pour le Sang. Comme preuves, lisez
ces témoignages dignes de confiance:

G. C. Brock, de Lowell, Mass., dit:
"Pendant les 25 dernières années J'ai
vendu de la Salsepareille d'Ayer. Dans
mon opinion, les meilleurs ingrédients
pour la guérison de toutes les maladies
provenant de l'impureté du sang sont
contenus dans cette médecine."

Le Dr. Eugène I. Eill, 381 Sixth Ave..
New-York, dit: " Comme épurateur du
sang et régénérateur du systme je n'ai
jamais rien trouvé qui égale la éalsepa-
reille d'Ayer. Elle donne entière satis.
faction."

La Salsepareille d'Ayer prouve égale.
ment son efficacité dans toutes les formes
de la Scrofule, de Furoncles,de Boutons
rouges, d'Eczémas, d'Humeurs, de
Lumbago, de Catharre, &c.l et est, con.
séquemment la meilleure

Médecine de Printemps et de Famile
en usage. "Elle les surpasse du tout au
tout," dit Mr. Cutler, de Cutler Brothers,
eoston, "par la quantité des ventes."

Ayer's Sarsaparilla,
Préparée par le Dr. J. c. Ayer a Co., Lowell,
Mas"., États.Unie. Prix, $1: six flacons, $6,
Valait $5 le glaçon.


